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Dialogue Public Privé.

Du 18 au 19 octobre 2023, se
tient à Moroni le dialogue public-
privé sur l’environnement des
affaires. Ce premier forum est
fruit de la signature entre l’Etat et
le secteur privé qui a eu lieu en
2020 à Anjouan. 

Le premier forum sur le dia-
logue public-privé sur l’en-
vironnement des affaires

s’est ouvert hier mercredi 18 octob-
re et prendra fin ce jeudi. C’est une
initiative qui va permettre au sec-
teur privé d’attirer l’attention sur
les problèmes et communiquer en

cas de besoin avec le secteur public,
afin d’éviter une éventuelle nouvel-
le crise alimentaire, mais aussi amé-
liorer les affaires dans le pays. « Ce
premier forum, c’est bien plus
qu’un simple rassemblement. 

Visitez le  site de La Gazette 
www.lagazettedescomores.com

DIALOGUE PUBLIC-PRIVÉ :

Le premier forum s’est
ouvert hier à Moroni

03 Rabioul Thani 1445
Prières aux heures officielles 
Du 16 au 20 Octobre 2023

Lever du soleil: 
05h 42mn
Coucher du soleil:
18h 04mn
Fadjr :       04h 30mn
Dhouhr :    11h 58mn
Ansr :        15h 19mn
Maghrib:    18h 07mn
Incha:        19h 21mn
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Se former pour mieux guider,
c’est l’ambition que se sont don-
nés 34 professionnels majoritaire-
ment issus du monde de
l’Enseignement. Appuyés par
Msomo Na Hazi, spécialisé dans
l’appui à l’insertion des jeunes
dans le monde de l’emploi, la
trentaine de participants venant de
Mwali, Ngazidja et Ndzouani, a 3
semaines pour porter le projet et
mener la réflexion sur la planifi-
cation de carrière des jeunes.

"Je rencontre très souvent
des jeunes démotivés
dans le cadre de mon

métier. Ils sont désespérés et ont
l’impression que leur avenir est
bouché ». C’est le constat, amer,
partagé par un panel de profession-
nels issus majoritairement de
l’Enseignement, et réunis pour une
durée de 3 semaines autour d’une
formation de Conseiller en
Orientation et Insertion profession-
nelle. « L’idée, c’est de former des
agents qui ont déjà connaissance du
terrain et des difficultés au vu de
leurs professions, afin qu’ils répon-
dent à un besoin urgent dans notre
pays qui est celui de l’orientation et
de l’insertion professionnelle », a
expliqué Nouroudine Abdallah,
Directeur du Projet Msomo Na Hazi
dont la mission première est l’orien-
tation de carrière et l’appui à l’inté-
gration sur le marché du travail.

Avec une population relative-
ment jeune (les moins de 20 ans
représentent 56% de la population
selon l’INSEED) et un taux de chô-
mage important (44,5% chez les
moins de 25 ans) la question de la
planification professionnelle est
capitale. Sur le terrain, les difficul-
tés sont nombreuses et complexes.
« Il n’y a pas de solution miracle,
mais on a espoir qu’avec ce partage

d’expériences, on saura aborder le
problème sous un angle nouveau en
proposant des solutions adaptées à
nos réalités », a expliqué Ansal Ben
Ali, enseignant au lycée de Ouani à
Ndzuani.

« Il sera question, dans un pre-
mier temps, de redonner confiance à
ces jeunes. Le système étant
défaillant, beaucoup ne font même
plus l’effort de se demander ce à
quoi ils aspirent. D’autres sont pris
dans l’urgence de trouver rapide-
ment un emploi pour vivre. On a
espoir qu’après ces séances d’é-
changes, on saura les accompagner
au mieux pour prendre des déci-
sions éclairées concernant leur car-
rière et faciliter leur transition vers
le monde du travail », a confié
Fatima Athoumani, assistante
d'Informations du Centre de
Documentation de la Direction
régionale de Ngazidja. Les partici-

pants sont secondés par des experts
avec lesquels ils échangent et
modulent leur approche en fonction
du contexte comorien, à la lumière
des outils et notions autour de la
posture et du métier de Conseiller. «
C’est quelque chose qui se construit
au fil des jours qu’ils passent
ensemble, toujours dans le souci de
proposer des pistes de réflexion et
d’action », a expliqué Moufidat
Djamalil’ayli, directrice adjointe de
Msomo na Hazi.

Censé se dérouler sur 20 jours,
ce stage de perfectionnement béné-
ficie également de l’expertise de
deux conseillers, Christian
Carabello, Consultant diagnostics
organisationnels, stratégie et Robin
Meyer, spécialisé dans le dévelop-
pement de Leadership, Consultant
en Management. « Ce qui est frap-
pant avec les participants, c’est
cette envie de bouger les lignes. Ils

sont très impliqués et c’est déjà
presque un gage de réussite que d’a-
border cette mission avec autant
d’assiduité et d’ondes positives »,
s’est réjoui Robin Meyer.

La démarche, laborieuse, relan-
ce la réflexion autour de l’avenir de
la jeunesse comorienne dans un
contexte socio-économique compli-
qué, avec une croissance faible et
des défis économiques et sociaux

importants. « On espère se faire les
phares pour guider, du mieux qu’on
peut, ces jeunes que nous côtoyons.
Un travail qui ne sera effectif que si
on partage nos expériences, et
qu’on établit des partenariats avec
les différents interlocuteurs, projets
et structures déjà présents sur place
».

S.Ch

CONSEILLER EN ORIENTATION ET INSERTION PROFESSIONNELLE

Eclairer les voies de la réussite

Djogo du salon Djogo Barber
remporte le premier prix d’Awards
de la coiffure masculine. Vaillant,
ce jeune de 24 ans compte investir
plus sur ce secteur qui contribue à
l’économie du pays. 

Après le concours d’Awards
de la coiffure masculine,
organisé par l’agence secrets

beauté, à l’occasion de la première
édition du congrès national de l’es-
thétique et de la coiffure,
Abdoulwahab Ahmed Abdou connu
sous le nom de Djogo livre batille.
Joyeux avec son trophée à la main, il
explique que le concours est un cha-
lenge, car les artisans coiffeurs sont
tous bourrés de talents. Avec 1875

voix, il s’est distingué meilleur de
cette première édition. « Je suis très
fier de moi, car nos proches vont
voir que la coiffure aussi a un ave-
nir. C’était un chalenge pour moi et
je l’ai eu. Je suis très content »,
lance-t-il. Et de poursuivre : « La
coiffure est pour moi une histoire
familiale. Mon père est un chirur-
gien mais il aime aussi la coiffure.
Nous avons grandi en nous intéres-
sant à la coiffure ».

Ce jeune de 24 ans, actuellement
en licence d’Administration
Economique et Sociale à l’universi-
té des Comores, il aspire à investir
davantage dans la coiffure. « Après
mon diplôme, je songe à partir à
l’extérieur pour apprendre encore

plus sur la coiffure et ouvrir un
grand salon. Ensuite, je vais ensei-
gner à d’autres jeunes le métier »,
confie celui pour qui la carrière a
débuté en 2016 chez son Coach de
Djogo Barber, à qui il doit toute sa
gratuité. Pour lui ce concours est
une opportunité de dévoiler les
talents des jeunes artisans mais aussi
propulser ce sous-secteur qui contri-
bue d’une façon ou d’une autre à
l’économie du pays. « Je salue les
organisateurs de l’évènement qui
nous met en lumière et profite de
l’occasion pour dire aux jeunes de
croire à leur rêve. En une journée, je
peux coiffer plusieurs personnes. Et
si je regarde les gains d’un mois, je
me dis que c’est un métier d’avenir

mais aussi qui booste l’économie.
Nous comptons formaliser les cho-
ses et nous investir un peu plus »,
précise-t-il. 

Pour mémoire, le congrès de
l’esthétique avait pour but de valori-
ser ce sous-secteur souvent dans
l’informel, de les encourager et de
les pousser à se formaliser, s’infor-
mer, échanger, saisir les évolutions
du marché, créer ou renouveler des
relations. Le format de ce concours
consistait à partager, commenter,
liker la photo de son artisan de la
coiffure préférée. Il l’a remporté
haut la main. 

Andjouza Abouheir

C’est le match qu’il ne fallait
rater mais surtout pas perdre. Plus
qu’une rencontre de qualification,
ce match contre les Requins cap-
verdiens avait l’air d’un test pour
le sélectionneur des Verts, l’italien
Stefano Henri Cusin. C’est en tout
cas un test grandeur nature pour

les Verts en vue des prochaines
échéances.

C’est du moins l’impression
que semblait donner le
sélectionneur des Verts

après la rencontre. ‘’ On va déjà
savourer ce match, on va analyser la

performance des jeunes et après on
va préparer les convocations pour
les prochains matchs. On vient juste
de commencer le projet, de soutenir
les jeunes et que la jeunesse como-
rienne dans le futur va donner des
grandes satisfactions à la nation’’ a
lâché le transalpin peu de temps
après la rencontre.

Pris dans la gorge dès l’entame
de la rencontre et mis sous une pres-
sion tout terrain, les jeunes
Cœlacanthes perturbés ont encaissé
le seul but du Cap-Vert à la deuxiè-
me minute de jeu. Ce fut d’ailleurs
la seule fois, où les Requins Bleus
ont tiré sur les camps du capitaine
gardien, Anzimati Adel. Sorti de
leur torpeur peu à peu, les hommes
de Stefano Cusin ont imposé leur jeu
fait de maitrise et d’agressivité sur
les porteurs de balles. 

Au retour des vestiaires, cette
hargne de la jeunesse a fini par
payer grâce au but du défenseur
Almihdhoiri Younes suite à une

contre-attaque des Verts à la quaran-
te huitième minute des jeux. Depuis,
la pression n’a cessé d’augmenter
jusqu’au penalty qui a emmené le
second but transformé par Adel
Mahamoud, l’attaquant du FC
Nantes.

Organisé dans un climat délétère
qui oppose les anciens des
Cœlacanthes et la Fédération, ce
match contre le Cap-Vert était atten-
du comme un point de bascule pour
ou contre l’une des deux entités
citées. La réalité par contre est tout
autre, loin d’opposer les uns aux
autres. Cette victoire doit être utili-
sée comme un nouveau départ pour
relancer l’équipe nationale après l’é-
limination pour la prochaine Coupe
d’Afrique des Nations en Côte
d’Ivoire. Elle doit surtout fédérer
toute la nation autour de l’équipe. ‘’
Le Comité appelle à l’unité autour
de notre idéal commun qui est notre
équipe nationale et faire de cette vic-
toire un nouveau départ pour des

nouvelles aventures aussi mer-
veilleuses les unes que les autres’ ’a-
t-on lu dans une déclaration postée
par la Fédération de Football des
Comores dans sa page Facebook.

Si la victoire est certes mémora-
ble, elle ne doit pas nous détourner
de l’objectif assigné au nouveau
sélectionneur à savoir une qualifica-
tion pour la CAN 2025 au Maroc.
C’est pourquoi, l’équipe doit rester
modeste et continuer à travailler
pour l’atteinte des cet objectif. En
homme modeste, le nouveau sélec-
tionneur tout en savourant la victoi-
re ne se laisse pas tomber dans l’eu-
phorie de la victoire. ‘’ Vous savez,
le football parfois on gagne, parfois
on perd. Il faut garder l’humilité
quand on gagne parce que quand on
va perdre un match, il ne va pas fal-
loir qu’on attaque les jeunes’’, a
conclu le sélectionneur.

Imtiyaz
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CONGRÈS NATIONAL DE L’ESTHÉTIQUE ET DE LA BEAUTÉ: 
Djogo gagne le premier prix 

CŒLACANTHES-CAP-VERT

Baptême de feu réussi pour Stefano Cusin



Le ministre de l'éducation
nationale et de l'enseignement
supérieur a reçu le 17 octobre der-
nier, l'ambassadeur de France à
Moroni dans le but de poser un
œil analytique sur les projets enca-
drés par le PGEC. Ils se sont
réjouis des réalisations mais ont
également formulé des proposi-
tions pour améliorer la gestion des
projets en cours.

Autour de la table, on a pu
voir Patrice Thevier, chef de
Service de coopération et

d'action culturelle, Nicolas Gury,
directeur adjoint de l'Agence fran-
çaise de développement (AFD),
Soulaimane Soilihi, secrétaire géné-
ral du ministère de l'éducation natio-
nale, Gaylord Giordanino, conseiller
de l'éducation, Asmine Mohamed,
coordinatrice du PROFI, Bourhani

Nourdini, coordinateur du BLM
(Boundo la Malezi), Mohamed Saïd,
coordinateur de Komor initiative.
Ces responsables ont présenté cha-
cun ses responsabilités basées sur le
projet d’amélioration de la perfor-
mance de l'éducation (PGEC).
Concernant le projet PROFI centré
sur quatre axes dont la formation et
insertion des jeunes dans les domai-
nes de l'agriculture, de l'environne-
ment et de la santé, le directeur
adjoint de l'AFD a rappelé le texte
réglementaire à la création des
lycées techniques notamment le
lycée agricole devant ouvrir les por-
tes lundi prochain. 

Quant au programme des éta-
blissements et la participation
citoyenne à travers une meilleure
gestion et gouvernance des écoles
(BLM), son coordinateur Bourhani
Nourdini a rappelé la conception des

curriculums pour l'enseignement de
l'éducation physique et sportive
(EPS) afin de permettre une bonne
pratique de cette discipline. Et de
recommander un renforcement des

compétences des enseignants du pri-
maire par les formateurs et enca-
dreurs pédagogiques afin de rassurer
une transmission de qualité en clas-
se. Le coordinateur du BLM a éga-

lement souhaité la validation des
avant projets de 4 lycées par le gou-
vernement avec les ressources émi-
ses et les faisabilités de remplacer le
bâtiment administratif et non l'enlè-
vement définitif de celui-ci. 

De son côté, le ministre de l’édu-
cation nationale Takiddine Youssouf
a salué la volonté des uns et des aut-
res de vouloir participer activement
à l'amélioration de la qualité de l'é-
ducation à travers un accompagne-
ment renforcé en vue de créer un
environnement propice du système
éducatif. De son côté, l'ambassadeur
de France Sylvain Riquier a réaffir-
mé la volonté de la France d’accom-
pagner les Comores dans son déve-
loppement. 

Kamal Gamal

La rentrée scolaire de cette
année 2023-2024 a coïncidé avec
la période de la cueillette du giro-
fle. Beaucoup de jeunes dont des
élèves qui viennent des localités
lointaines de Moheli et même
d'Anjouan pour travailler tempo-
rairement dans les régions de forte
production de girofle cette année,
notamment à Djando. Le kilo-
gramme de clous de girofle sec se
vend actuellement à 2800 fc, un
prix bas par rapport à Anjouan
mais relativement alléchant. 

Nous sommes en début de sai-
son de récolte du girofle à
Mohéli. Une période où des

activités génératrices de revenu sont
créées. La cueillette, la séparation
des pédoncules florales et le séchage
en font partie. C’est aussi la période
où les producteurs craignent les

actes de vol aux champs, sur les toits
des maisons et dans les magasins de
stockage. 

Ce principal produit de rente que
la plupart des habitants de Mohéli
cultivent dans leurs champs, connaît
des hauts et des bas car le prix du
girofle sec dépend de la demande

sur le marché. Cette année, les clous
de girofle sec se négocient entre
2800fc et 2900fc, et parfois jusqu'à
3000fc pour ceux qui en possèdent
une très grande qualité.
Contrairement aux deux dernières
années (2021 et 2022) où le prix du
kg variait entre 1300 fc à 2300 fc.

Les cueilleurs vendent le kg de giro-
fle frais avec les griffes à 200fc aux
producteurs et ceux qui enlèvent les
griffes sont payés 50fc le kg.

Un nouveau phénomène apparaît
cette année, c’est la vente des clous
sur les girofliers à un prix qui varie
selon le propriétaire. Boina Ntandzi
avait proposé 5000 fc seulement
tous les clous d'un giroflier.
L’acheteur se débrouille pour la
cueillette et le reste. « Il y a la crise
financière dans le pays qui fait qu'on
n’arrive pas à s’en sortir. Les salai-
res mensuels sont bas. C'est avec ce
girofle qu'on arrive à satisfaire nos
besoins tout en créant certains pro-
jets familiaux » explique Bachir
Abdoulkarim de Djoiezi. « On se
réjouit du prix actuel, je crains tou-
tefois qu'il va chuter, vu que beau-
coup n'ont pas encore commencé
leur récolte » croit-il.

A Djando, la région la plus pro-
ductrice de girofle, plusieurs jeunes
parmi eux des élèves font le dépla-
cement depuis les localités lointai-
nes, et même d'Anjouan pour une
embauche saisonnière. Toutefois
cette année, l'ambiance n'est pas au
rendez-vous vu que la récolte coïn-
cide avec le début de la rentrée sco-
laire. Ce qui fait que les cueilleurs
manquent dans certaines localités de
l'île. Comme à Mohéli il n'y a pas un
port capable d'accueillir des gros
navires, quelques 400 tonnes de
girofle sec collectés quittent le port
de Bangoma sous une taxe de 250fc
le kilo avant d'être acheminé à
Anjouan pour être vendu aux grands
commerçants exportateurs.

Riwad
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Cueillette du girofle à Mohéli.

Echanges au ministère
de l'éducation

ECONOMIE

La cueillette du girofle bat son plein à Mohéli

ÉDUCATION

Des suggestions pour améliorer la performance des projets éducatifs 

C’est une étape cruciale dans le ren-
forcement de la collaboration et la
coopération entre le secteur privé et
le secteur public et dans la diffusion
et la compréhension du dialogue
pour que chaque acteur fasse sienne
cet outil indispensable à la promo-
tion des affaires. C’est aussi une
belle opportunité de mettre en
lumière le rôle essentiel que joue le
partenariat entre le secteur public, le
réseau des chambres de commerce
comme interface et le secteur privé
pour une promotion d’un climat des
affaires favorable à une croissance
économique soutenue, tremplin
indispensable pour l’émergence du
pays », a déclaré le président de

l’UCCIA, Chamssoudine Ahmed.
Ce dernier reste convaincu que ce
forum marquera le début d’une ère
nouvelle pour l’économie du pays. «
Les acteurs publics, du privé comme
de l’UCCIA joueront chacun sa par-
tition pour créer les conditions
indispensables pour une économie
florissante et attractive pour les
investissements nationaux et étran-
gers. Et la sécurité juridique, un pré-
alable pour garantir les investisse-
ments », poursuit-il. 

De son côté, le chef du bureau de
l’Union européenne à Moroni Pierre
Beziz montre que les objectifs du
Plan Comores Emergents ne pour-
ront pas être atteints sans un secteur
privé performant. « Le secteur privé,
ce sont des hommes et femmes qui

produisent, construisent, exportent,
investissent, génèrent des recettes
fiscales. Qui prennent des risques
aussi. Le développement du secteur
privé est source de croissance et
d’emplois. Il permet de financer des
investissements et des politiques
publiques inclusives. Ce sont là les
objectifs recherchés par les autorités
dans la mise en œuvre du PCE et
mis en évidence dans le plan de
relance. En cela, le dialogue public
privé est essentiel pour l’émergence
du pays », indique-t-il. Et d’ajouter
que « c’est important pour le secteur
privé de proposer des adaptations
nécessaires au développement de
ses activités. Il est autant important
également pour le secteur public,
qui règlemente l’activité du secteur

privé, afin d’adapter les dispositions
et mener les réformes attendues ». 

Le ministre de l’économie
Ahmed Ali Bazi a précisé que le pré-
sident a traduit sa volonté politique
en acte fort par la prise du décret
instituant la plateforme du dialogue
public-privé qui tient aujourd’hui sa
première session. Selon lui, ce
forum économique centré sur le
nécessaire dialogue entre l’Etat et le
secteur privé, est ancré dans l’agen-
da économique du pays. « Nous
sommes engagés à construire
ensemble une économie forte et
durable, capable de nous sortir de
l’ornière du sous-développement, de
la pauvreté et de nous hisser sur une
trajectoire d’émergence à l’horizon
2030 », lance-t-il. 

Présent dans cette session inau-
gurale, le président Azali
Assoumani appelle à la recherche de
solutions, pour résoudre des problè-
mes conjoncturels, liés souvent à
l’import/export et la fiscalité. « A cet
égard, je voudrais insister sur la
nécessité de réorienter les débats et
focaliser le dialogue sur les défis
majeurs du pays qui sont définis
dans son PCE, dans le cadre de
développement socio-économique
notamment les questions d’augmen-
tation des investissements, d’ac-
croissement et de diversification de
la base productive et de l’offre
exportable », conclut le chef de
l’Etat. 

Nassuf Ben Amad 

DIALOGUE PUBLIC-PRIVÉ :
Le premier forum s’est ouvert hier à Moroni

Suite de la page 1
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L’innovation est la première
force motrice du dévelop-
pement. Comme le

Président Xi Jinping l’a souligné,
l’innovation doit être un moteur
pour la coopération dans le cadre
de l’Initiative « la Ceinture et la
Route », elle-même un projet
pionnier. Au cours des dix ans
écoulés, cette Initiative, novatrice
dans son concept et mobilisatrice
de ressources de différentes par-
ties en matière d’innovation, a
apporté non seulement une formi-
dable dynamique au développe-
ment des pays partenaires, mais
aussi des bénéfices tangibles à
leurs populations. C’est une voie
d’innovation qui connecte la
Chine et le monde entier à l’ère
nouvelle.

Concept de coopération
novateur. Héritière de l’esprit de
l’ancienne Route de la Soie,
caractérisé par l’harmonie, l’inclu-
sion et la coopération, l’Initiative «
la Ceinture et la Route » a avan-
cé de manière créative le principe
d’amples consultations, de contri-
bution conjointe et de bénéfices
partagés, vision toute nouvelle de
la coopération internationale qui
se démarque de la domination
des bailleurs de fonds et de la

logique du jeu à somme nulle pré-
valant jusqu’ici dans la coopéra-
tion internationale dirigée par
l’Occident. Comme l’a dit l’univer-
sitaire britannique Martin
Jacques, l’Initiative « la Ceinture
et la Route » est une chose toute
nouvelle en termes de son impact
mondial, et il s’agit d’un nouveau
projet audacieux, sans précédent
dans son caractère et sa concep-
tion. 

Mise en commun des res-
sources d’innovation. Au cours
des dix ans écoulés, la part de la
coopération en matière d’innova-
tion dans le cadre de l’Initiative «
la Ceinture et la Route » n’a
cessé de progresser. De l’élargis-
sement des échanges scienti-
fiques et technologiques à la
construction de laboratoires
conjoints, en passant par la
coopération en matière de parcs
scientifiques et technologiques et
la construction de centres de
transfert de technologies, la
vision d’une communauté d’inno-
vation, marquée par la conver-
gence des concepts de dévelop-
pement, la circulation sans entra-
ve des facteurs, l’interconnexion
des infrastructures technolo-
giques, des chaînes d’innovation

intégrées et des échanges
humains fluides, est en passe de
devenir réalité. Dans le laboratoi-
re international d’irrigation écono-
me en eau construit en Égypte
avec l’aide chinoise, un simple
clic sur le smartphone suffit pour
que l’eau arrive directement aux
racines des plantes par des
tuyaux d’infiltration souterrains.
Ce système d’irrigation avancé,
développé par la Chine, a fourni
une solution efficace aux problè-
mes de sécheresse et de pénurie
d’eau qui pèsent sur le dévelop-
pement de l’agriculture en Égyp-
te. 

L’Initiative « la Ceinture et la
Route » permet également de
mobiliser des ressources d’inno-
vation de différentes parties.
Prenons l’exemple du Laboratoire
conjoint international sino-portu-
gais pour les biosciences marines
inauguré en 2017 et du
Laboratoire conjoint sino-portu-
gais STARLab lancé en 2021.
Cette coopération d’innovation
qui réunit deux pays respective-
ment riverains du Pacifique et de
l’Atlantique et aux conditions cli-
matiques et géographiques diffé-
rentes contribue non seulement
au partage d’informations, mais
aussi au renforcement de la com-

plémentarité des capacités de
recherche scientifique, et engen-
dra certainement un effet multipli-
cateur.

Innovation au bénéfice des
populations. Par l’Initiative « la
Ceinture et la Route », la Chine
s’intègre de manière proactive
dans le réseau mondial d’innova-
tion scientifique et technologique
et travaille à ce que les fruits de
l’innovation bénéficient à un plus
grand nombre de pays et de
populations. Elle a développé des
coopérations avec les pays parte-
naires dans de vastes domaines
de l’économie numérique tels que
la ville intelligente, le paiement
mobile et l’e-commerce transfron-
talier et les a soutenus dans l’éta-
blissement et l’amélioration de
leur marché d’échange de tech-
nologies. Elle a mis en place avec
le Programme des Nations unies
pour le développement (PNUD)
un centre de coopération Sud-
Sud pour le transfert de technolo-
gies et bâti des partenariats avec
des universités et instituts de

recherche scientifique pour
accompagner les pays partenai-
res dans la formation de talents...
Comme l’a dit Bill Gates, coprési-
dent de la Fondation Bill et
Melinda Gates, la Chine dispose
d’un incroyable mélange d’exper-
tise et d’expérience, ainsi que
d’investissements dans l’innova-
tion scientifique et technologique,
et elle sera en mesure d’apporter
une contribution unique en parta-
geant ses technologies et ses
expériences. 

La Chine accueillera bientôt le
troisième Forum « la Ceinture et
la Route » pour la Coopération
internationale. Tournée vers l’ave-
nir, elle restera engagée à pro-
mouvoir la coopération en matiè-
re d’innovation dans le cadre de
cette Initiative en maximisant tout
le potentiel d’innovation, en vue
d’ouvrir de nouvelles perspecti-
ves pour une coopération
gagnant-gagnant et de partager
avec les peuples du monde plus
de « trésors » pour un développe-
ment commun et une prospérité
partagée.

INITIATIVE « LA CEINTURE ET LA ROUTE » :
une voie pour l’innovation à l’ère nouvelle

Le Fonds des Nations Unies pour l’Enfance (UNICEF) aux COMORES invite, par la pré-
sente, les soumissionnaires intéressés à présenter leurs propositions techniques et financiè-
res, pour la fourniture et travaux d’installation d’équipements solaires au poste de santé de
Wanani à Moheli

Il s’agit d’un appel d’offres ouvert à toutes les Entreprises enregistrées en Union
des Comores spécialisé dans le domaine de l’Energie solaire.

IMPORTANT - INFORMATION ESSENTIELLE

(L’offre ne sera considérée que si le numéro de l’appel d’offres figure dans le mail de sou-
mission). Dans toute correspondance rappeler la référence :

LRFP - 2023 - 9186100 – Pour la fourniture et travaux d’installation d’equipements
solaires au poste de santé de Wanani à Moheli

La date limite de dépôt des offres est fixé au plus tard le 03/11/2023 à 13h00 et seules les
offres électroniques seront acceptées. 

La visite des lieux est prévue le 25/10/2023 à 11h00

Dossiers électroniques : par e-mail aux adresses : comprocurement@unicef.org;akas-
simdjibaba@unicef.org; et copie à bpinah@unicef.org

Les dossiers soumis par courrier électronique doivent mentionner en objet comme indiqué
ci-dessous : 

Mail 1 : LRFP - 2023 - 9186100 offre technique.
Mail 2 : LRFP - 2023 - 9186100 offre financière

Le fichier de l’offre financière doit être sécurisé avec un mot de passe. Le soumissionnai-
re ne dévoilera ce mot de passe que sur demande formelle d’un agent autorisé de l’Unité
Supply de l’UNICEF.

L’ouverture des offres ne sera pas publique.

Toute demande d’information ou de clarification relative à ce dossier d’appel d’offres peut
être envoyée aux adresses suivantes au plus tard 26/10/2023 à 15h00 :
comprocurement@unicef.org; akassimdjibaba@unicef.org; et copie à bpinah@unicef.org

Le dossier de Soumission devra comprendre les documents suivants :

i. L'offre technique ; 
ii. L’offre financière. 

Banga Pinah 
chef des Operations 

UNICEF MORONI (COMORES) 
Attention : Supply & Logistics Unit / UNICEF Moroni / Maison des Nations Unies, BP 497 Moroni, Comores 
DATE DE PUBLICATION : 19 / 10 / 2023

AVIS D’APPEL D’OFFRE 

LRFP - 2023 - 9186100 – Pour la fourniture et travaux d’installation d’equipements solaires
au poste de santé de Wanani à Moheli

Pharmacie de garde
Pharmacie des comores


